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NELSON MANDELA   

 
Bonjour, la nouvelle saison 2010/2011 a ouvert ses por-
tes en septembre avec la découverte des différentes acti-
vités. Les ateliers réguliers ont commencé dés le lundi 4 
octobre dernier … 
Cette saison, la MJC continue d’être forte en évène-
ments. A la fin du mois, il y aura un temps fort lors du 
week-end du 26/27 et 28 novembre 2010. Création théâ-
trale, concert musique et journée anniversaire seront au 
rendez-vous…  
Ce moment sera l’occasion de  se rencontrer, d’échanger et de débattre.  
 
Nous réaffirmons  donc la priorité que s’est donnée la MJC : l’accompagnement des projets 
et initiatives jeunesse. Accompagner et soutenir pour faire émerger des pratiques ci-
toyennes avec notamment le futsal, le théâtre militant, la musique, la danse jazz et hip hop…. 
A l’occasion des 50 ans, la MJC a souhaité s’interroger et interpeler les  adhérents, les élus et 
les habitants sur le thème de l’Education Populaire à travers le passé, le présent et l’avenir. 
Le projet politique de la MJC souligne sa vocation : Etre un outil de transformation sociale 
pour une société plus juste et solidaire, dans une démarche d’engagement collectif.. 

 
                     Le conseil d’administration. 

Ami(e) lecteur(rice),  
 
Bonjour… 
Ce journal de Novembre n’est pas ordinaire car 
il présente un évènement pas ordinaire du tout ! 
L’ANNIVERSAIRE DES 50 ANS D’UNE MJC. 
Nous espérons vous avoir donné envie de venir 
fêter les 50 années de vie de cette maison avec 
nous tous, élus, adhérents, professionnels et ha-
bitants… 
Alors au week-end du 26, 27 et 28 novembre. 
Et bonne lecture. 

Le comité de rédaction 

� LE MOT 

 � DITO 



 EN ACTION ET EN PROJET  
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A l’occasion de ses 50 ans, la MJC Nelson Mandela a souhaité 
s’interroger et interpeler les  adhérents, les élus et les habitants 
sur le thème de l’Education Populaire  à travers le passé, le pré-
sent et l’avenir.  

Un projet de création artistique théâtrale a été lancé. 

Le thème du débat est axé sur cette question centrale « Comment 
la transformation sociale est l’affaire de tous, collectivement et 
individuellement ? ». 

Permettre un temps de réflexion autour de l’histoire sociale 
et politique de la MJC, des MJC, des associations, de la So-
ciété…  

Ces représentations devront permettre le débat, l’échange. Les 
publics pourront aussi être acteurs de cette pièce. 

 
En octobre 2009, la Compagnie de théâtre amateur Les Z’Arts 
Scène, association fontainoise, est sollicitée par la MJC Nelson 
Mandela pour travailler sur ce projet de création. Pour cela, l’in-
tervention d’un artiste professionnel a été incontournable. Le 
choix se porte sur Christophe DELACHAUX , dramaturge et 
metteur en scène qui accepte d’accompagner  la troupe dans cette 
aventure. 
 
Dés janvier 2010, associés à Christophe DELACHAUX pour 
l’écriture de la pièce, les comédiens de la compagnie prennent du 
recul par rapport au sujet traité : la MJC, ses 50 dernières années, 
l’histoire de l’Education Populaire, la société actuelle, ses forces 
et ses faiblesses. 
Des échanges, discussions et débats sur leur quotidien permettent au groupe de dépasser leurs préjugés et interpréta-
tions et de comprendre certains faits de l’Histoire de la MJC, des MJC. 
 
L’équipe artistique va à la rencontre d’anciens et actuels directeurs de MJC, d’élus associatifs et des personnes gra-
vitant autour de l’Education Populaire. Des textes sont  recherchés, écrits, adaptés puis montés en dramaturgie par 
Christophe DELACHAUX.. La pièce naît… 
 
Ce spectacle aborde sans détour des sujets sensibles et n’hésite pas à arborer des tableaux surréalistes certes, mais 
guère très lointains… si l’on ne réagit pas rapidement ! 
 
Traits d’humour et gravité s’entremêlent tout au long des scènes afin de donner un ton juste à la pièce. 
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DEBATTONS DANS LES RUES ! 



« Le poète a toujours raison 
Qui voit plus loin que l’horizon ».  
Aragon. 
 
Il y a longtemps, pas cinquante ans mais bien quarante, 
j’ai rencontré des personnes travaillant à la MJC, dont 
les directeurs. J’étais alors un jeune militant politique. 
Je sortais de l’Ecole Normale (IUFM aujourd’hui) et 
j’entendais parler d’éducation populaire. Cette expres-
sion que je ne connaissais guère, fit rapidement sens 
pour moi. Et ce sens était politiquement orienté à gau-
che. Ma rencontre avec Paul Jargot fut à cette occasion 
la découverte d’un monde associatif créatif : il fut en ef-
fet à l'origine de la première Maison des jeunes et de la 
culture (MJC) en zone rurale, du premier foyer d'éduca-
tion populaire, du premier centre de formation pour les 
élus locaux et de l'un des premiers syndicats de dévelop-
pement intercommunal. Nous avons fait le voyage en-
semble pour une école du PCF à Choisy le Roi en 1974. 
Les discussions que nous eûmes, furent à la base de ma 
capacité à concevoir pratiquement des projets. 
Puis, les années passant, j’ai rencontré d’autres adhé-
rents actifs de l’Education Populaire pendant mon acti-
vité professionnelle. C’était le temps de la Zone d’Edu-
cation Prioritaire (ZEP). Une époque durant laquelle une 
« pédagogie du projet » donna naissance à « Dire Lire 
Ecrire la zep », formule trouvée par le directeur de l’é-
poque : Jean-Claude Carras. Au-delà de la formule, qui 
garde encore son sens aujourd’hui, ce furent des projets 
élaborés conjointement entre 
les établissements scolaires (maternelle, primaire, se-
cond degré, LEP) et la MJC, faisant de nous tous des 
coopérants pour des projets sans subvention. Mais le 
système nous a changés en partenaires assujettis au gui-

chet des financements 
de projets pédagogiques 
créés souvent pour la 
circonstance. Le systè-
me a perverti l’idée mê-
me de projet pédagogi-
que, mais la MJC a 
continué à se battre, aux 
côtés des syndicats d’en-
seignants pour qu’il n’en 
fut pas ainsi. 
C’est aussi à ce moment
-là, comme parent d’en-

 
HISTOIRE DE ... 
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fants ayant des activités à la MJC, que j’ai 
connu des animateurs , compétents pour ini-
tier à la fabrication de fusées, l’informatique, 
la pratique du ski, ou de la voile. Et découvrir 
que souvent ils avaient grandi dans cette mai-
son. 
Puis, c’est à l’âge normal de la retraite - et pas 
à l’âge de l’ambulateur - où l’on a encore des 
forces pour se mettre au service de certaines 
causes, que je suis devenu ce qu’on appelle un 
adhérent de la MJC. Et que j’ai fait des ren-
contres encore différentes. Les personnes qui 
ont fait, et font encore vivre cette maison - 
souvent bien plus jeunes que moi - sont por-
teuses, consciemment ou non, de cette riches-
se collective accumulée depuis cinquante ans. 
Le cadre institutionnel s’est ossifié, la charge 
administrative s’est accrue, les activités sont 
passées au laminoir des évaluations, de la par-
ticipation, du partenariat. Mais le concept 
comme on dit aujourd’hui pour dire une idée, 
le but, le moteur est toujours là : celui de l’é-
ducation populaire qui reste à réinventer, à re-
créer, à refaire vivre, parce qu’elle est le futur 
de nos sociétés. L’éducation populaire c’est-à-
dire l’auto-organisation des adhérents autour 
de projets conçus ensemble, avec d’autres as-
sociations et institutions, afin d’apporter ce 
souffle de création culturelle sans laquelle une 
société se meurt. C’est créer les conditions 
pour qu’avec d’autres, les gens de Fontaine et 
d’ailleurs se parlent, échangent, s’interrogent, 
et agissent dans l’intention de transformer ce 
qui fait société autour d’eux. Pour parler d’a-
venir, pour créer de la poésie cette « arme 
chargée de futur » comme disait Gabriel Ce-
laya poète espagnol, pour créer théâtre et mu-
sique à partir du théâtre du monde. Pour voir 
« plus loin que l’horizon ». 

Armand Soler. 
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· LE VENDREDI 26 NOVEMBRE, à 20h30 A la salle Edmond Vigne 
A l’initiative de la MJC,  création artistique pour l’occasion des 50 ans:   
« QU’EST-CE QUI NOUS ARRIVE ? »,  par la Compagnie Les Z’ARTS SCENE  
Mise en scène : Christophe DELACHAUX  
Tarifs : participation libre. 
 
· SAMEDI 27 NOVEMBRE, à 20h a la MJC 
Séquence nostalgie : les premiers groupes de l’espace 70 sont de retour et ren-
contrent la  
nouvelle génération !   CONCERT MUSIQUE  – Entrée libre. 
 
· DIMANCHE 28 NOVEMBRE, à la MJC, à  partir de 10h00 au château Borel, parc Karl 

Marx. 
Déambulation en musique par la Bricofanfare  -  Lecture d’extraits de rapports moraux par des co-
médiens, 
12h, célébration officielle de l’anniversaire, discours officiels à  plusieurs voix.   
Apéritif et banquet partagé (chaque participant apporte un plat salé). Dessert : le gâteau des 50 ans 
Après midi convivial : rencontres, échanges, expositions, grand jeu de l’oie du futur … 

� Initiatives citoyennes  
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Mercredi 8 décembre à 20h  
Dans le cadre des initiatives citoyennes de la MJC 

 
Je suis allée à Cuba du 11/07 au 01/08/2010. 
Une semaine pour participer au 95°Congrès Universel d'Espéranto à La Havane où plus de 1000 personnes de 
60 pays parlaient la même langue: l'espéranto, langue équitable avec laquelle de vrais échanges peuvent avoir 
lieu rapidement. 
Les deux autres semaines m'ont permis de visiter l'ouest et le centre de Cuba. 
Et quand je suis rentrée, et que j'ai raconté à ceux que je rencontrais que je revenais de Cuba, j'ai entendu beau-
coup de propos  négatifs, n'ayant rien à voir avec mon expérience. C'est alors que j'ai décidé de  présenter quel-
ques photos de Cuba et que j'ai rencontré l'association Collectif pour Cuba qui animera un débat le 8 décem-
bre. 
Je ne veux pas jouer à  « connaissances du monde » ! Je n'en ai pas le talent. Je ne suis ni historienne, ni socio-
logue, ni conférencière, ni photographe...Mes photos sont des photos de voyageuse qui n'avait pas l'intention 
d'en faire une présentation publique! 
 
… Si un sujet vous tient à cœur, faites comme moi, utilisez les mercredis soir de la MJC, réservés aux initiati-
ves citoyennes. Vous devrez, bien entendu, présenté au préalable votre sujet au CA de la MJC. 

 
A VENIR  


